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madrun avi4 ou 'ni conseil voir même
pour nous eni cornevr, ce n 'est qui'ený étant
eii constLante coin tri unt 1cation avec il os lec-
teurs que notr- *Jouru'al arriVera àl remplir
le but qu'ili poursuit depuis sa fondation,
devenuir I ogîeactil'et p)ratique de la pro-
f'ession médicaleý française de Il'Amniérique
dut Nord.

N. D. là. Ii.

Un diagnostic prétcis de laryngrite- tuber-
culeus'e lie peut être fait qu'à l'aide dut
laryng'>)sroJ). Enicore, dans certaines ci r-
colt tanices, ce diagniostîc devient-il très em-
barasp.aut, lorsquî'il s 'amrit d'élimniner, l'épi-
théliomra, la Gyphillis et le lupus. Cepen-
dant, un malade qui fait de la tuberculose
pulmonaire, et qui souffre de la gorge, a de
grande chiance que sa laryngite soit <le ia-
turc bacillaire.

Ce aiagniostie. étant lait, le médecin s'ef-
forcera d'améliorer l'état (lu poumon par le
meilleur traitemnt initerne possible, dont
je n'ai pas à în eprici. Letubercufleux
pourra suivre une cure d'air, même si le
larynx est pris.

Le traitement local varieratnattîrelleiment
d'après les pL'riodes et les sympltômes accu-
sés. Comme hiyiénàe, les épices. l'alcool et
le tabao seronit toujours; défendus. Le ina-
lade lparlera le mioinis possible - a voix
basse, - et nie respirera ni potissierc ni
fulme

On proscrira alors dus inhlalations avec le
mélange suivant:

Tr. d'eucalyptus ...... 1)
Menthiol 1 grammes
Alcool à 60 .... 10U0
Une cuillérée à. thé dans un bol d'eau

bouillan te. Cet te p)répar'ation peutt être
remplacée par' la teinture de benjoin ou une
huile -volatile. Le bol renfermant l'eau
bouillante et le îmédicament est recouvert
d'un entonînoir ou dI'un -''mret en p>apier, et
le malade étant à jeuni, respire ces vapeurs
matin et -oir pendant cinq minutes. lInutile
d'ajouter qu'il doit garder la chambre pen-
dant uie demi heure après vo<s 1iuhp.lat.-is.

Gomine cette b)acillose lai'yngée est pre6-
que toujours consécutive à une tuberculose
Pulmonaire, le mlédecinl devra se servir de

iiedicaînents quiagir tit d'lune' maièe lo-
cale et général# 11Uussi les injections iintr-a-
trachéales d'huile cré'oso)téeaitU l50, d'huile
gatacolée ait 1-50, d'huile menthol(ào au 1-50,
à la dose de 2 àX 5c. c d"1-ne, ainpoule de Saias
-_ extrait concentre d 'huile de f'oie de mo-
rute -; d'huile de Coromnilas-huile slérili-
sée sdouocrbn,ééenhné i 5 à
10 ,c.-sont-elles indiquées tous les deux
jours. Ces diffé-ren)ts médicaments auront,
-1 plulsieurs points ."-3 vue, un excellen t
efflet sur le larynx, et absorbés par la mu-
que use, pulmonaire, donnieron t quelqunefois
(les résultats remarquables.

La méthode do' Mendel devra ýtrpe m-
plloyée par ceux (jui ne peuvent se servir dut
Iaryîàcoscope. La bouche é-tant largement
<ouverte et bien éclairée, P, pric int r -,pilrera
le- plus profondémient Possible, et n'essayera
de faire aucun miouve-menit de dégrlutition,
pendant cette injection. Sa languie est
mainitenule aul deh-ors avec la mainî
gauche, et la canule est in troduite dans la
direction du larynx. L'huile mé'dicamen-
tée peuit alors être projetée sur la paroi 1)05-
t'rieuire du pharynx, et comme l'oesophage
est ferméý, ce liquide descendrat dans le
larynx.

La.' caîîule peut enicore être introduite en
suivat le inilittu de la langue, et avant de
-faire l'injection, sont bec est amené prôs dec
la, luette, à 'u cenItimlètre, environ du phia-
rynlx.

Une autre méthode consiste à donner à la
seringue une inclinaison latérale. et àcon-
tourner la base de la langue, avant dI'injec-
ter son contenu d'un seul coup.

Quelque soit le procédé employé, aucun)e
partie de la bouche ne doit être touchée
avec la canule, afin d'éviter les réflexes.
Cependant, ils pe<svelt, être supprimés, si
,on a eu la î>rùcai,!io)n d'inseniiliser la
base de la laxit erue, et la paroi postêmiieure
du pharynx, Par dles attouchements avec
un1e, Solution de cocaine à 47,.

Âprcs l'in*jection la langrue est encore
maintenue penldant quel.ques instants, et le
malade devra crachier eositite l'huile qui
nWest pas pénétrée, dans -sou laryn x.
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